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DANS notre chronique de la se-maine dernière, nous parlions dechant du cygne à propos deschampionnats professionnels depremière et deuxième divisionsnationales. Ces deux compétionsd’élite de notre football sont, eneffet, sérieusement menacées deparalysie, suite à la non-mise àdisposition de la subvention del’Etat gabonais. Un Etat gabonaisqui éprouve, en ce moment, lespires difficultés à boucler sonbudget, suite à la chute vertigi-neuse du prix du baril de pétroleet, par conséquent, de ses re-cettes. A partir de ce moment, il a despriorités, et le football n'en faitpeut-être plus malheureusementpartie, dès lors qu’on admet quece sport, plus que d’autres, peut

générer beaucoup d’argent.Comme cela se passe sous d’au-tres cieux.Pour mieux comprendre l’impor-tance de cette menace, il faut re-monter à la réunion convoquéele 5 avril dernier, par le prési-dent de la Ligue nationale defootball professionnel (Linafp).Ce jour-là, Brice Mbika Ndjam-bou avait, la mort dans l’âme,évoqué les problèmes de tréso-rerie de sa structure. « Depuis le
début de la saison, nous n'avons
encore rien perçu de l'Etat. On ac-
cumule ainsi des arriérés chaque
année et cela nous cause
d'énormes difficultés. Ces soucis
ont commencé dès la première
année du lancement du cham-
pionnat professionnel», avait-ildit. 

La question qu’on est en droit dese poser est celle de savoir pour-quoi, sachant que les problèmesse posaient déjà dès le début, laLinafp n’a-t-elle pas pris des pré-cautions, aussi bien pour pallierles insuffisances de l’Etat, quepour revoir ses ambitions à labaisse. Et comme disait Mao TséToung, “La plus longue marche
dépend du premier pas que l'on
fait… ”, il va sans dire que, dèslors que le premier pas a été maleffectué, la Linafp aurait dû su-bodorer le danger et proposerdes solutions de rechange. Et évi-ter le piège de ce que nous avonsappelé la fonctionnarisation denotre football. Autant dire unevoie sans issue, Que dire alors del’attitude des clubs ? Il faut re-connaître qu’à l’idée d’empocher

32 millions par mois chacun, ilsont passé leur temps à se pourlé-cher les babines ! L’affaire étaittrès juteuse et l’occasion tropbelle pour qu’ils perdent encoredu temps à réfléchir sur les pro-blèmes à venir. Et ceux qui onttenté, malgré tout de le faire,comme Alaba Fall,  ont été immé-diatement rabroués et accusésde vouloir jouer les rabat-joie.Non ! Le moment était plutôt fa-vorable à la recherche des rusespermettant d’avoir un maximumde bottes d’oseille et assurer sonbouillon. Pourtant, quand on crée sonclub, ce n’est pas pour tendre lasébile ou attendre tranquille-ment de l’Etat que « l’argenttombe », pour reprendre l’ex-pression d’Eroumbengani. Il faut,

au contraire, chercher les finan-cements, à travers le sponsoring,le marchandising (vente des gad-gets), etc.Nous terminons en disant qu’ilne faut pas se voiler la face. Lechampionnat national profes-sionnel, tel qu’on l’a voulu gran-diose, a lamentablement échoué.Il faut donc redescendre surterre, s’asseoir autour d’unetable pour mettre sur pied unecompétition qu’on peut financeravec les maigres moyens qu’on a.Et pourquoi ne pas revenir à unesubvention de 50 ou 60 millionspar club et par an ? A notre avis,il vaut mieux ça,  que de conti-nuer à vivre au dessus de sesmoyens, avec au bout du comptela mort totale de notre footballd’élite.

Il vaut mieux redescendre sur terre !
Droit au but

Par J. NGOM'ANGO

C’EST au ''Petrosport sta-dium'' du Caire (enceintede 25 000 places) que sedispute, aujourd’hui(18h00, heure locale), lematch retour des 8es de fi-nale de la coupe de la Cafentre le club égyptien d’En-gineering for the Petrolium& Process Industries(ENPPI ) et la formationgabonaise de CF Mounana(CFM). Après la gifle reçueà l’aller à Libreville (0-2 enfaveur de CFM, dimanche10 avril dernier) et celleque lui a administrée leleader du championnatégyptien, Al Ahly (53points), vendredi dernier,sur le score identique,ENPPI club (12e avec 28points en championnat do-mestique) se présente, cesoir, comme un fauveblessé dans son amour-propre. Mais pas en vic-

time expiatoire !Le coach Hamada Sedkrypourrait, à cette occasion,s’appuyer sur son entre-jeu (son point fort) à partirduquel se déclenchent lesattaques placées au niveaudes couloirs et la recherchede la profondeur. « Notre
mission ce mercredi est de
faire douter CF Mounana et
d’empocher la qualifica-
tion », nous a confié le ma-

nager de l’ENPPI club,Abdel Nasser, venu s’assu-rer, lundi soir, que les Mou-nanais qui se trouvaientencore à l’entraînement àl’Annexe de « Petrosportstadium », bénéficiaient detoutes les commoditéspendant leur séjour. Car,pour lui, quelle que soitl’issue de la rencontre dece soir, il gardera toujoursun bon souvenir de l’ac-

cueil auquel ses protégéset lui ont eu droit à Libre-ville.Venu au Caire sans son ca-talyseur de l’entre-jeu,Ness Younga Knox(blessé), le coach FrançoisMonguehi-Guehi, tout ensouhaitant prompte guéri-son à son récupérateur, af-firme avoir une arme derechange : David Mas-samba, qui sort d’une sus-

pension.  « Après chaque
séance d’entraînement, les
joueurs m’ont donné une
bonne impression. Tout en
étant motivés par rapport à
l’enjeu, ils savent qu’ils ont
non seulement leur destin
entre leurs pieds, mais aussi
celui de toute la nation ga-
bonaise. Le match de ce
mercredi va se jouer avec le
mental et le cœur », a indi-qué l’Ivoirien Monguehi-

Guehi. Qui, par ailleurs,s’est abstenu de nous dé-voiler ses stratégies avantle coup d’envoi d’un der-nier round décisif, qui seraofficié par des arbitres al-gériens.Présent quasiment surtous les fronts, le fondateurde CF Mounana, Hervé-Pa-trick Opiangah (H.P.O), necesse, depuis l’arrivée enterre égyptienne, de galva-niser ses protégés. « Nous
devons vaincre le signe in-
dien ce mercredi, en empo-
chant la qualification. Pour
y parvenir, aucun maillon
de la chaîne ne doit être fai-
ble. Nous devons sortir nos
tripes et avoir foi en ce que
nous allons faire. Notre
football doit s’articuler au-
tour d’une prise de
conscience collective, d’un
engagement, d’une volonté,
d’une complémentarité et
d’une efficacité sur le ter-
rain, pour venir à bout de
notre adversaire du jour »,ressasse Hervé-PatrickOpiangah.

Le round décisif
Football/ 8es de finale retour de la coupe de la Caf/ ENPPI (Egypte)/CF Mounana (Gabon)

MIKOLO-MIKOLO
Le Caire/Egypte

Le président-fondateur du CF Mounana, Hervé-Pa-
trick Opiangah, mettant en garde ses troupes contre

les dangers de la manche retour.
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Cette équipe succède à
l’Estuaire 1. Elle  a dominé
une assez bonne équipe
d’Odzamboga qui est tom-
bée les armes à la main sur
le score de 2 buts à 1.

MUNADJI 76, équipe pro-vinciale de la Nyanga, estsortie vainqueur de la se-conde édition du cham-pionnat national fémininque vient d’organiser la Fé-dération gabonaise defootball (Fégafoot) à Tchi-banga (chef-lieu de la pro-vince de la Nyanga). Unecompétition qui  a vu laparticipation de dix sélec-tions provinciales. C’est  unchampionnat qui s’est dé-roulé dans un bon espritsportif malgré quelques

couacs consécutifs à l’ama-teurisme de quelques com-missions. Débuté avec laphase des éliminatoires, onavait assisté à la double éli-mination surprise deséquipes de l’Estuaire 1 et 2,grandes favorites del’épreuve.L'ultime rencontre, entre laNyanga et le Woleu-Ntem,a été disputée, hier, devantun public nombreux etbruyant. Tout a commencépar les allocutions pronon-cées par Bérangère Mi-nang, présidente de lacommission football fémi-nin, de la ministre délé-guée, Mme Dikoumba, de lamairesse du 1er arrondis-sement, Marie-Claire Mat-sanga Mbadinga, et de lamarraine de l’événement,Hélène Ona Ondo. Qui a en-suite donné le coup d’en-voi.Ce sont d’abord lesjoueuses de l’équipe de

Munadji 76 qui se signa-lent dans la défense wo-leuntemoise. Ellesmultiplient des incursions,mais se montrent peu effi-caces. La défense des Nor-distes, qui veille aux grains,repousse aussi tout sur sonpassage. Ce moment de ti-mide domination terminé,les Woleuntemoises semontrent à leur tour me-naçantes et se projettent

plus souvent vers l’avant.Si certaines actions sontplaisantes, les deuxéquipes lèvent inexplica-blement peu à peu le pied,préférant jouer facile.  Maisc'était sans doute une tac-tique de la Nyanga pourendormir son adversaire,puisqu'elle va, dans letemps additionnel de lapremière période, inscrireson premier but sur coup

franc par Vanessa Bivigou.Un but à zéro pour les Ny-noises.Après la pause, les Wo-leuntemoises, qui veulentrevenir au score, imposentun autre rythme à la partie.Elles deviennent mobileset parviennent à égaliserpar Ayang Beyeme (63e).Alors, les deux équipes quiveulent remporter le titrepoussent et se rendentcoup pour coup. Maiscontre toute attente, c’estencore la Nyanga, par sajoueuse vedette KélieMoussounda Tchikaya, quiva délivrer toute une pro-vince en inscrivant un butd’anthologie des 35 mè-tres. Après avoir réaliséd’abord un amorti, elle aenchaîné avec un parfaitlob qui ne laissera aucunechance à la malheureusegardienne nordiste, StellaMinso. Score final, deux àun pour Munadji 76 qui

succède à Estuaire 1.Rendez-vous a été prispour l’année prochaine.
Les équipes : 

Munadji 76 de la
Nyanga : Célia Bignoumba,Estime Mboumba, IsiaIboni, Hermine Nzahou,Vanessa Bivigou, ForaPambou, Nombo Tchikaya,Neige Milebou, MarleineMaganga,  Jolie Nzah, PercyMbadinga, Farelle Matoka,Kelie Moussounda, ClaudeMoukita, Rosita Ignounga.Coach : Bertrand MulinguiYouri.
Odzamboga du Woleu-Ntem : Stella Minso,Va-nessa Ayang, AntoinelleAmaka, Françoise Edzinga,Claudine Angue, ZehOvono,Nelly Medza, VanélaNtsame, Baba Aissatou,Elga Nang, Amina Hama-dama. Coach : Ismaël Os-sende.

Munadji 76 sacrée championne du Gabon
Football /Finale de la 2e édition du championnat féminin " Nyanga 2016 "

J.F.M.
Tchibanga/Gabon

Une équipe du Woleu-Ntem forcément déçue.
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Dernière séance d'entraînement des Mounanais
avant le rendez-vous de ce soir.
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